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HOMMAGE À PIERRE SALIOU 
 
Notre ami Pierre Saliou (#126) est décédé le 3 février et c’est une grande figure du Service de 
santé des armées qui nous quitte. Mais au-delà du grand scientifique qu’il a été, nous pleurons 
aujourd’hui la perte d’un ami, appécié et aimé de tous. Avec son autorisation, nous avions écrit 
sa biographie dans le livre Itinéraires, nous la reproduisons ici.  
 

SALIOU Pierre (1940-2024). 
Le monde des vaccins. 
 

 

Pierre Saliou est né le 20 février 1940 à Morlaix (Finistère). 
Ancien élève de l’école du service de santé des armées de Lyon, il est 
docteur en médecine depuis 1964. Après le stage à l’école d’application du 
Val-de-Grâce à Paris, il a été médecin d’unité aux forces françaises en 
Allemagne à Constance (1965-1967) et à Baden-Baden (1967-1969) avant 
d’être successivement assistant (1969) puis biologiste des hôpitaux des 
armées (1973). Diplômé de microbiologie, d’immunologie (1969-1970) et 
d’épidémiologie (1971) de l’Institut Pasteur de Paris, il a été détaché de 
1973 à 1977 au ministère de la Coopération pour servir au centre Muraz de 
Bobo-Dioulasso (Burkina Faso) comme chef de la section biologie. 
De retour en France, il est affecté à Paris au laboratoire de biologie 
médicale de l’hôpital Bégin (1977-1981) puis à celui de l’hôpital du Val-de-
Grâce (1981-1986) dont il devient chef de service en 1983. 

En 1980, il a été nommé professeur agrégé du Val-de-Grâce dans la chaire d’épidémiologie. 
De 1986 à 2003, il effectue une carrière de directeur médical au sein du groupe devenu aujourd’hui 
Sanofi Pasteur. Bio-épidémiologiste, il a effectué de nombreux travaux dans le domaine de la 
vaccinologie, tant sur le terrain en Afrique et dans les armées que dans le cadre de ses fonctions bio-
industrielles. De janvier 2003 à décembre 2006, il occupe la présidence de la Société de pathologie 
exotique. Il préside de 2004 à 2018 le Groupe d’intervention en santé publique et épidémiologie (GISPE). 
Professeur associé à l’université Senghor d’Alexandrie de 2006 à 2010, il fut également professeur 
visiteur de l’université de Bordeaux (coordonnateur pédagogique du cours international francophone de 
vaccinologie).  
Depuis 2015, il était président de l’Association des anciens élèves de l’Institut Pasteur. Membre titulaire 
de l’Académie des Sciences d’outre-mer dont il a assuré la présidence en 2014, il était chevalier de la 
Légion d’Honneur, chevalier de l’ordre national du Mérite et chevalier des Palmes académiques. 
 
 
 
 
 
En 2006, Pierre Saliou et Jean-Jacques Bertrand 
ont publié chez Albin Michel Les sentinelles de la 
vie. Le monde des vaccins. 
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Pierre saliou au laboratoire de biologie du Centre Muraz en 1976. 

(photo : Jean-Loup Rey) 
 

 
Le bureau du GISPE à l’Institut Pasteur de Paris en 2020. 

De gauche à droite : Jean-Marie Milleliri, Jean-Loup Rey, Pierre Saliou et Jean-Paul Boutin. 
(photo : Jean-Loup Rey) 
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Le Monde, 7 février 2024 

 
(©J.-M. Amat-Roze) 

Devant une assistance nombreuse, la messe a été célébrée à l’église du Val-
de-Grâce par Monseigneur Antoine de Romanet, évêque aux armées 
françaises, membre de l'académie des sciences d'outremer. 

 

LES RÉACTIONS 
 
Pr Alain BUGUET 
Cette information est bien attristante. Elle témoigne, s'il le fallait, de la participation plus que 
séculaire des hommes du Service de santé des armées à la recherche et à la connaissance des 
maladies tropicales. Les "coloniaux" faisaient le boulot. Chapeau bas ! 
 
Pr Pierre AUBRY 
J'ai appris le décès de Pierre Saliou par l'Académie des Sciences d'Outre-mer.  
Plus jeune que moi, je l'ai connu alors qu'il avait déjà quitté le SSA. 
Je l'ai d'abord connu à la Société de Pathologie Exotique. Il était venu à l'île de La Réunion 
présider le Comité local de la SPE que j'avais créé avec Bernard-Alex Gaüzère au début des 
années 2000, à mon départ de mon dernier séjour de Madagascar, quand a été ouvert par 
l'Université de Bordeaux  le Diplôme de Médecine tropicale des Pays de l'océan Indien  Puis je 
l'ai revu à l'Académie des Sciences d'Outre-Mer où nous étions dans la même section. 
Je ne l'avais pas revu depuis quelques années, car  je ne pouvais plus me déplacer seul à Paris 
pour mes problèmes de vue. 


